
Bienvenue au lieu historique
national du Fort-Battleford

Bienvenue au fort 
Battleford. 

Découvrez le rôle central, mais peu 
connu, joué par le fort Battleford dans 
le conflit de 1885 par l’entremise de 
récits sur les membres des Premières 
Nations, les Métis, les agents de la 
Police à cheval du Nord-Ouest et les 
pionniers ayant vécu cette époque 
difficile.

Commencez votre visite à la caserne, derrière le Centre d’accueil.
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Arrêt no 1 : La ville de Battleford devient 
la première capitale des Territoires du Nord-
Ouest après que le Canada achète les terres 
de ce territoire à la Compagnie de la Baie 
d’Hudson sans demander leur avis aux peuples 
autochtones. 

 
Après la Rébellion du Nord-Ouest de 1885, on 
augmente la taille de la garnison de la Police à 
cheval stationnée au fort Battleford. Ces nouveaux 
venus ont besoin d’un endroit où dormir, d’où la 
nécessité de construire la caserne no 5. Suivez le 
chemin qui mène aux drapeaux.

Arrêt no 2 : Il y a longtemps que cette région 
est habitée par les Cris, les Nakoda, les Saulteaux 
et les Métis. Vous pouvez voir ici les drapeaux 
de la Nation métisse, des Nations cries de 
Poundmaker et de Lucky Man, des Premières 
Nations Moosomin et Mosquito–Grizzly Bear’s 
Head–Lean Man, ainsi que des Premières Nations 
de Stoney Knoll, de Sweetgrass, de Little Pine, de 
Red Pheasant, des Saulteaux et de Thunderchild, 
de même que le drapeau du Traité no 6. Ces 
étendards nous rappellent qu’il reste encore 
aujourd’hui des Autochtones sur le territoire visé 
par le Traité no 6. Signé en 1876 au fort Carlton 
(Saskatchewan), ce traité vise les terres où se 
trouvent aujourd’hui Saskatoon, Prince Albert, 
Battleford et Edmonton.

Dans les années 1870, la vie des Premières 
Nations est bouleversée à jamais. Le bison a 
presque entièrement disparu, ce qui cause la 
famine chez les Autochtones. Ces derniers sont 
aussi nombreux à mourir de maladies comme la 
varicelle. La Couronne souhaite obtenir l’accès 
aux terres et aux ressources de ce qui constitue 

aujourd’hui l’Ouest et le Nord du Canada. En 
cette période de transition abrupte, les Premières 
Nations voient dans les traités un moyen 
d’assurer l’avenir des prochaines générations. 
Entrez dans le fort par la porte ouverte.

Arrêt no 3 : Lors de sa construction en 1876, le 
fort abrite une garnison de 14 officiers et agents. 
À l’origine, le fort n’a pas de murs puisqu’il 
n’est pas aménagé à des fins de défense. Des 
bâtiments datant de 1876, seul la résidence du 
commandant, la plus grosse maison, est toujours 
debout. Le fort évolue au fil des ans. On construit 
l’enceinte en 1879, et en 1884, celle-ci abrite 12 
bâtiments.

Le premier à votre droite est le corps de garde, 
qui a occupé deux autres emplacements 
auparavant. Dans les années 1880, il se trouve 
près de l’endroit où se situe aujourd’hui le terrain 
de camping Kramer. Puis, dans les années 1890, 
il est déplacé près de la caserne no 5, et on lui 
ajoute un plancher de ciment. Sous les cellules 
des prisonniers, le plancher est trois fois plus 
épais que sous les bureaux des gardiens. Dans les 
années 1940, le poste est installé à son endroit 
actuel. Le bâtiment présente des similitudes avec 
les autres (observez les fenêtres, par exemple). 
Les briques ont la couleur jaune typique de celles 
fabriquées à partir d’argile de Battleford. Rendez-
vous au bâtiment suivant, équipé de rampes.

Arrêt no 4 : Au départ, on compte bâtir au fort 
Battleford une grosse écurie en forme de « U » 
pouvant loger 160 chevaux, mais ce projet ne 
s’est jamais concrétisé. La seule écurie du fort 
encore debout est l’infirmerie vétérinaire.  

En 1898, elle est bâtie à l’extérieur du fort. 
Dans les années 1940, elle est déplacée dans 
l’enceinte. Les rampes de part et d’autre du 
bâtiment sont conçues pour aider les chevaux 
malades à entrer dans l’écurie et à en ressortir. 
Portez attention au toit : le lanternon de style 
chinois détonne parmi les bâtiments du 
fort Battleford, mais au milieu de la période 
victorienne, il est courant d’emprunter des styles 
à de nombreuses régions du monde. Dirigez-vous 
vers le bâtiment suivant, la plus petite des deux 
maisons.

Arrêt no 5 : Le quartier des officiers date 
de 1886. Au départ, il sert à loger les officiers 
célibataires, qui dorment au rez-de-chaussée, alors 
que les bureaux et la salle à manger se trouvent à 
l’étage. En 1894, le bâtiment est rénové pour que 
des familles d’officiers puissent s’y installer. On y 
aménage également une salle de billard. Le quartier 
des officiers est un bon exemple de l’architecture 
du milieu de la période victorienne. Remarquez le 
toit de style français, les cadres de fenêtre en pointe 
et les pinacles surplombant les fenêtres de l’étage. 
Dirigez-vous vers le mât de drapeau.

Arrêt no 6 : Après les événements associés à la 
Rébellion du Nord-Ouest de 1885, y compris ceux 
survenus au lac La Grenouille, huit membres de 
Premières Nations sont pendus au fort Battleford : 
Kapapamachakwew (Wandering Spirit), Pah Pah-Me-
Kee-Sick (Walking the Sky), Manchoose (Bad Arrow), 
Kit-Awah-Ke-Ni (Miserable Man), Nahpase (Iron 
Body), A-Pis-Chas-Koos (Little Bear), Itka (Crooked 
Leg) et Waywahnitch (Man Without Blood). Il s’agit 
de la plus grande pendaison collective de l’histoire 
du Canada. Rendez-vous maintenant à la grande 
maison.

Arrêt no 7 : La résidence du commandant 
est la seule structure originale de 1876 encore 
debout. Hugh Sutherland, directeur, et John Oliver, 
contremaître, en supervisent la construction. La 
tâche s’avère difficile. Certaines des principales 
pièces de bois sont transportées sur la rivière 
depuis Edmonton, au nord. Les plus petits 
billots proviennent des collines Eagle, tandis 
que les fenêtres sont apportées de Winnipeg. 
Remarquez les pignons et les croix, les fenêtres 
voûtées (s’insérant parfaitement dans un châssis 
en pointe) et les grands conifères minces 
(plantés pour attirer le regard vers les cieux) : 
il s’agit d’éléments d’architecture victorienne 
néogothique. Passez maintenant par la porte 
arrière pour gagner le belvédère.

Arrêt no 8 : D’ici, vous pouvez voir la rivière 
Saskatchewan Nord. À votre droite se trouve la 
rivière Battle. Le fort Battleford a été construit 
expressément sur un terrain surplombant 
les rivières. L’endroit, d’où l’on a une vue 
imprenable sur le paysage environnant, a été 
le lieu d’interactions entre les Autochtones et le 
gouvernement du Canada à une époque difficile. 

Merci d’avoir visité le lieu historique national 
du Fort-Battleford. Visitez notre site Web 
pour savoir ce que vous réserve notre 
programmation. Nous espérons que vous 
reviendrez nous voir!

www.pc.gc.ca/en/lhn-nhs/sk/battleford 


